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III. Rapport d’étonnement 

24 ans … Cela faisait 24 ans que je n’avais plus eu de contact avec le lycée lorsque 

j’ai obtenu le CAPLP de Biotechnologies option Santé Environnement. Autant dire que 

des choses avaient dû changer, j’en avais conscience. L’institution elle-même qui avait 

subi différentes réformes … avec un fils qui était entré en seconde à la rentrée 

précédente, j’avais pu, vaguement, percevoir la réforme du baccalauréat général : une 

offre de formations totalement différente de ce que j’avais connu. Les élèves, les 

enseignants, les pratiques pédagogiques … tout finalement. Tout sauf peut-être une 

chose, la volonté de voir les élèves réussir. 

C’est, en tous cas, ce que j’imaginais. Ce que je n’imaginais pas, c’est que j’étais 

loin du compte. 

D’abord le lycée, conforme au souvenir que j’en avais … un espace clos, sorte de 

bulle. La cour, les divers bâtiments organisés en pôles … l’internat, la cantine, les salles 

de cours, le pôle hôtelier, la salle polyvalente, le bâtiment administratif. Tout était là, 

bien en place, bien indiqué, tel qu’il était demeuré dans mon souvenir. Certes, je l’avais 

quitté en tant qu’élève et j’y revenais en tant qu’enseignant, qui plus est dans la voie 

professionnelle que je n’avais pas connue. Pourtant ce fut pour moi assez déroutant. 

Le rapport entre les enseignant et l’équipe administrative m’est apparu plus serré 

que je ne l’avais imaginé. Je fus surpris de voir tous les matins Madame la proviseure 

adjointe, dans la salle des professeurs pour « prendre la température », nous 

communiquer quelques informations importantes, mais surtout pour créer du lien et de la 

communication. Je ne m’attendais pas à ça et je fus agréablement surpris par cette 

proximité bienveillante. 

J’avais eu la chance de pouvoir rencontrer Madame la proviseure la semaine 

précédant la rentrée, de m’entretenir avec elle et d’avoir les premières informations 

concernant mon poste, l’équipe des enseignants de Sciences Biologies et Sciences 

Sociales Appliquées. La disponibilité de l’équipe administrative envers les enseignants et 

à l’égard des élèves est très appréciable. C’est un petit lycée avec un effectif d’un peu 

moins de 500 élèves qui favorise sans doute une relation que je qualifierais de 

privilégiée. Une sorte de parcours d’entrée est réservée aux nouveaux arrivants ce qui 

permet d’être rapidement à l’aise avec la structure et son fonctionnement : Carte de self, 

photocopieuses, clés (sésames indispensables), fonctionnement de Pronote … nous 

avons été accueillis et accompagnés afin de nous aider au mieux et de limiter les 
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éventuels problèmes. 

Ensuite ce fut l’accueil par l’équipe enseignante, et plus particulièrement par les 

collègues de la discipline lors d’une réunion de mise en route. Nous avons pu échanger 

sur l’organisation des salles de travaux pratiques, le matériel, le plan de formation. 

Mon expérience en tant que doctorant puis en tant que chargé de recherches à au 

CHU de Besançon m’ont permis d’acquérir les codes et l’expérience pour appréhender le 

rapport aux adultes. C’est la rencontre avec les élèves qui a été le plus grand choc. 

Certes, ce fut une rentrée très particulière compte tenu d’un contexte sanitaire 

exceptionnel et de la nécessité de porter un masque, ce qui rend plus difficile la création 

d’un lien humain. De plus, il n’est pas aisé d’apprécier les expressions que les élèves 

peuvent avoir sur le visage. Ajoutons à cela que la crise sanitaire et le premier 

confinement que nous avons connu a eu pour conséquence d’éloigner la majorité des 

élèves de l’école pendant près de six mois. En questionnant les élèves, la plupart m’a 

confié ne pas être retourné à l’école depuis le 14 mars. 

Même si les conditions étaient exceptionnelles, je sentais bien que les élèves 

avaient changé. En effet, je ne retrouvais pas le souvenir que j’avais de la classe, de son 

ambiance. Le rapport que les élèves entretiennent entre eux, aux adultes où à l’autorité 

m’a semblé avoir complètement changé. Si dans le fond, rein ne semble vraiment 

différent, c’est dans la forme que tout m’a semblé bouleversé. Bien sûr que j’ai le 

souvenir d’heures de cours durant lesquelles j’ai pu m’ennuyer, d’enseignants avec 

lesquels je n’étais pas d’accord, d’enseignements qui me semblaient bien loin de mes 

préoccupations et même de chamailleries avec mes camarades. Cependant, il me 

semble que nous acceptions mieux la situation. Sans doute ne la vivions nous pas 

mieux, sans doute ne nous autorisions nous pas à exprimer nos revendications, peut-être 

même que nous étions trop « disciplinés ». 

Trop disciplinés, c’est sans doute ce que beaucoup d’enseignants pourraient 

attendre de leurs élèves aujourd’hui. Et finalement ? Réussissions-nous mieux ? Était-

ce le signe d’une meilleure attention ou de plus de motivation ? Sans doute que non, 

Lors des journées de pré-rentrée effectuées à l’INSPE de Besançon, une de nos 

formatrices, madame Gossart, nous a, en substance, dit la chose suivante : « Lorsque 

nous étions élèves, nous faisions le travail demandé parce qu’il nous avait été demandé. 

Aujourd’hui, les élèves ne travaillent que s’ils comprennent l’intérêt qu’ils ont à le faire 

». 
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Je n’avais pas mesuré la portée de ces paroles, c’est sans doute pour cela que je 

ne suis pas capable de vous les restituer fidèlement, mais j’en ai pris conscience une 

fois arrivé dans la salle de classe et c’est à ce moment qu’ils ont résonné en moi. En 

effet, j’ai découvert la difficulté de faire travailler les élèves, de conserver leur attention, 

de susciter leur intérêt … d’éveiller la motivation chez eux et de repousser l’ennui. C’est 

ce qui pour moi aura été le plus flagrant en cette rentrée, les élèves s’ennuient très vite 

en classe. 

Cet ennui, les élèves savent très bien nous le faire ressentir. Perte de 

concentration, distraction, bavardages, et même chahut. C’est sans doute l’aspect qui 

me semble le plus complexe à gérer. L’intérêt des élèves est très variable selon les 

enseignements et selon l’importance qu’ils leurs accordent. En effet, on ne retrouve pas 

la même attitude selon les disciplines. Pour expliciter mon propos, je prendrai l’exemple 

d’une classe de seconde bac pro Accompagnement Soins et Services à la Personne 

pour laquelle j’assure une partie des enseignements. J’ai la charge de cette classe pour 

les enseignements de Protection Santé Environnement (PSE) mais également pour les 

Travaux Pratiques et Travaux dirigés de la partie Services à l’usager. Les élèves 

perçoivent beaucoup plus l’intérêt de l’enseignement des Services à l’usager que celui 

de PSE. En effet, dans cet enseignement, les élèves réalisent des travaux pratiques 

axés autour de la préparation et de la distribution de collations ou autour de l’hygiène 

des milieux et des matériels. Aussi, leur comportement est totalement différent lors de 

ces séances que celui qu’ils ont lors des enseignements, plus théoriques, de PSE par 

exemple. Il est aisé de comprendre, en discutant avec les élèves que cela tient 

principalement à deux choses, à savoir, d’une part que c’est plus proche de la 

représentation qu’ils ont du lycée professionnel, pratique et formateur, et d’autre part 

qu’ils en perçoivent l’intérêt direct pour leur future profession. 

De plus, j’ai constaté de grandes disparités entre les apprenants. De ce fait, j’en 

suis arrivée à me demander comment je pouvais motiver mes élèves pour qu’ils 

deviennent acteurs de leurs apprentissages et aplanir l’hétérogénéité de la classe. Je 

me suis donc demandé quels étaient les facteurs favorisant la motivation des élèves à 

apprendre dans un contexte scolaire ? Cette recherche sur la motivation de mes élèves 

m’a fait comprendre que je devais aussi m’interroger et trouver comment en tant que 

professeur, je pouvais transmettre mes connaissances pour rendre actifs mes élèves. 

Par conséquent quelles pratiques pédagogiques peuvent être utilisées pour 

motiver les élèves ? 
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Une des pistes que j’ai choisi d’approfondir est l’utilisation de supports 

pédagogiques variés, afin de maintenir une forme d’attention et d’intérêt chez les élèves. 

A partir de ce questionnement il m’est apparu nécessaire d’avoir une réflexion 

théorique sur le lycée professionnel ainsi que sur la motivation, l’attention et l’ennui chez 

les élèves. 

IV. Cadre théorique 

A. Le lycée professionnel 

Je m’intéresserai d’abord au lycée professionnel (LP) en tant qu’institution qui 

aujourd’hui scolarise environ un tiers des lycéens français pour ensuite me focaliser sur 

ces lycéens et finalement m’attarder sur la place de l’enseignant dans le LP. 

1. Spécificités du lycée professionnel 

Dans un premier temps, il me paraît essentiel de rappeler les spécificités du LP et 

de ses protagonistes ainsi que les enjeux qui accompagnent la professionnalisation. 

Le LP est souvent considéré comme une voie de relégation pour des élèves en 

échec scolaire au collège. Il est à la fois peu choisi par les élèves dont ce n’est pas, 

dans la majorité des cas, le premier vœu d’orientation mais constitue cependant un 

moyen d’une possible seconde chance, scolaire et sociale. En effet, la grande majorité 

des élèves entrant en lycée professionnel sont des élèves qui ont connu l’échec scolaire 

au collège (Charlot, 1985). 

L’enseignement en lycée professionnel doit répondre à la double finalité de 

qualifier les élèves (préparation au diplôme) et de les préparer à un métier (objectifs 

professionnels à atteindre). Ainsi, il peut se trouver un décalage entre la représentation 

que les élèves ont du lycée professionnel où il n’y aurait qu’un apprentissage « concret 

» du métier et la réalité d’une formation aux contenus parfois « abstraits » et désincarnés 

professionnellement (Jellab, 2005). 

« La transformation de la voie professionnelle amorcée en 2018 fixe un cap 

ambitieux pour le lycée professionnel : elle engage les élèves dans des parcours 

d'excellence, véritables tremplins vers une insertion professionnelle immédiate ou une 

poursuite d'études réussie. Elle valorise l'enseignement professionnel auprès des 

acteurs économiques, par la recherche d'une meilleure adéquation entre formation et 

compétences métiers attendus. » (Eduscol, 2020). Par cette transformation le but est de 

redonner de l’attractivité au LP, de mieux répondre aux besoins de professionnalisation 

territoriaux pour permettre une meilleure insertion des jeunes, mais également leur 
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donner une plus grande possibilité de poursuites d’études. Autant de défis qui 

nécessitent investissement et motivation, et qui amplifient cette double mission du lycée 

professionnel. 

2. Les élèves du lycée professionnel 

Comme nous l’avons déjà évoqué, les élèves de LP, en raison des difficultés qu’ils 

ont pu connaître et d’une orientation plus souvent subie que choisie, présentent un degré 

de motivation inférieur aux élèves de lycée général et technologique (LGET) (Desombre 

et al., 2017). Ce niveau de motivation inférieur se traduit souvent, dans la classe, par 

un manque d’intérêt, une démobilisation des élèves, parfois silencieuse, qui les plonge 

dans une forme d’attentisme voire de passivité profonde, et parfois beaucoup plus 

bruyante lorsque l’élève trouve un distracteur commun avec un camarade. Ces deux 

formes de démobilisation conduisent au même résultat pour l’élève, à la différence que 

la seconde peut démobiliser d’autres élèves dont la concentration serait fragile. 

Nous savons également que les élèves de LP ont une origine sociale 

majoritairement différente des élèves du LGET, plus ouvrière ou issues de classes 

sociales plus modestes. Certes la démocratisation de l’accès au baccalauréat est bien 

réelle, mais cette démocratisation est plus quantitative que qualitative puisque l’on 

retrouve une hiérarchie au sein des différents baccalauréats qui est un reflet des 

inégalités sociales. Selon J.P. Larue, « La démocratisation de l’enseignement n’a pas 

supprimé les inégalités ou les différences sociales, mais elle les a déplacées » (Larue, 

2005) En effet, par le biais de ses travaux de recherche, J.P. Larue fait ressortir un 

mouvement de démocratisation ségrégative qui a conduit à un renforcement de la 

présence des enfants de milieux favorisés au sein des filières les plus prisées. 

Le travail des professeurs de lycée professionnel (PLP) met en avant une 

nécessité de réconcilier les élèves avec le système scolaire : lutter contre l’échec 

scolaire et « motiver » des élèves perçus de manière ambivalente, comme « capables 

de réussir » et comme « déstructurés ». 

3. Les enseignants en lycée professionnel 

Comme leurs élèves, les enseignants de lycée professionnel ont un profil différent 

de ceux que l’on peut trouver en lycée général et technologique. Ils sont également, 

davantage que les autres enseignants, issus de milieux populaires d’après Duru-Bella et 

Van Zanten (Duru-Bellat, 2018). Pour beaucoup d’entre eux, « l’entrée dans le métier » 

est précédée d’une expérience professionnelle dans d’autres secteurs d’activité que 
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celui de l’enseignement même si le recrutement s’effectue désormais sur des critères 

plus universitaires que professionnels. S’il existe encore des professeurs recrutés à 

l’issue d’une expérience professionnelle, celle-ci reste subordonnée à l’obtention d’un 

diplôme supérieur permettant de se présenter aux concours. Cette évolution pourrait 

entraîner une transformation de leurs pratiques pédagogiques, puisque leur faible 

socialisation aux cultures professionnelles ouvrières ferait place à une centration sur les 

savoirs techniques. Cependant d’après Aziz Jellab « l’évolution de leur recrutement n’a 

pas conduit à la disparition de pratiques pédagogiques héritées d’une histoire ouvrière 

» (Jellab, 2005). De plus, le fait que les élèves accueillis soient majoritairement issus de 

milieux populaires et qu’ils aient connu l’échec en collège, attache les nouveaux PLP 

aux « anciennes générations » de PLP, alors que leur formation devrait plutôt les 

rapprocher des enseignants de lycée général et technologique. 

On peut également supposer que l’origine sociale des PLP les rendent plus 

compréhensifs envers leurs élèves et plus sensibles à la « remotivation » nécessaire de 

ce public. Une remotivation d’autant plus nécessaire que selon une enquête réalisée 

par le SNES en 2008, 85% des jeunes professeurs disent être régulièrement confrontés 

au manque d'intérêt de leurs élèves. Ce chiffre impressionnant montre l’importance de 

se pencher sur cette problématique. D’autant plus qu’Emile Tardieu relevait dès 1913 

que ce qui caractérise le plus l’ennui chez les enfants est le contexte scolaire (Tardieu, 

1913). Il semble donc nécessaire de comprendre les causes de l’ennui scolaire et de 

mettre en œuvre des stratégies pour y remédier. 

Capter l’attention des élèves, les motiver, est essentiel pour que les élèves 

puissent entrer dans les apprentissages. Le Référentiel de compétences des métiers 

du professorat et de l’éducation précise qu’un professeur doit : 

 Connaître les élèves et les processus d’apprentissage.

 Prendre en compte la diversité des élèves.

 Construire, mettre en œuvre et animer des situations d’enseignement et 

d’apprentissage prenant en compte la diversité des élèves.

 Organiser et assurer un mode de fonctionnement du groupe favorisant 

l’apprentissage et la socialisation des élèves.

Comprendre l’ennui à l’école et esquisser quelques solutions pour enrayer ce 

phénomène permettrait donc aux professeurs de prendre en compte la psychologie de 

leurs élèves, de s’adapter à eux et de moduler leur enseignement pour que celui-ci soit 

le plus efficient possible. 
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B. L’ennui en classe 

Dans le chapitre intitulé « de l’ennui en pédagogie », extrait du livre « L’ennui à 

l’école » (Meirieu, Philippe, 2003). Philippe Meirieu ouvrait son propos en citant Elie 

Pécaut dans un extrait du Dictionnaire de pédagogie et d'instruction primaire de 1882 

coordonné par Ferdinand Buisson : 

« Qui n'a été frappé, en pénétrant dans la cour d'un de nos grands établissements 

d'enseignement secondaire, de la mine maussade, éteinte, ennuyée, d'un grand 

nombre de jeunes garçons ? Qui ne les a vus, dans la classe, subir les leçons comme 

une corvée monotone, sans que leur visage s'animât, sans que le moindre 

tressaillement vînt annoncer que le cœur prenne part à l'effort de l'intelligence ? Qui ne 

sait que, l'éducation terminée, un trop grand nombre d'entre eux se hâtent d'oublier une 

époque de leur vie qui, par leur faute ou par celle de leur maître, ne leur apparaît que 

comme un temps de labeur ingrat et ennuyeux ? » (Meirieu, Philippe, 2003) 

Ce constat d’Elie Pécaut, vieux de près de 150 ans, montre bien que l’ennui à 

l’école n’est pas un phénomène nouveau Philippe Merieu ajoute : « C'est moins la réalité 

du phénomène ennui qui pose problème aux enseignants, aujourd'hui, que ses 

manifestations vécues comme beaucoup plus agressives de la part de ceux qui sont 

chargés d'enseigner dans l'institution scolaire » (Meirieu, Philippe, 2003). Selon ce 

constat, il semblerait que la convenance scolaire qui, si elle avait dû perdurer, aurait pu 

conduire à ne prendre que partiellement en compte cet ennui des élèves. Si ces derniers 

ne manifestaient pas cet ennui, il serait moins dérangeant pour les enseignants. En 

revanche, la manifestation bruyante de cet ennui incite le professeur à s’interroger et à 

chercher des « solutions », tant pour susciter l’intérêt des élèves que pour rétablir une 

ambiance de classe apaisée.  

Pour aborder ce thème, il s’agit tout d’abord de définir ce que recouvre le terme 

d'ennui. Dans l’ennui en contexte scolaire, Séverine Ferrière et Christine Morin- 

Messabel reprennent la définition de Nett, Goetz et Daniels : « définir l’ennui conduit à 

aborder un ensemble de composantes, qui indique toute la complexité du phénomène. 

L’ennui se structure autour de composantes affectives, comme un sentiment déplaisant 

; de composantes cognitives, en altérant la perception du temps, mais également 

physiologiques, en diminuant l’excitation, expressives par l’intermédiaire, par exemple, 

de postures physiques, d’expressions faciales, vocales, et enfin motivationnelles, dans 

l’objectif de changer d’activité, de situation » (Nett et al., 2010) (traduit de l’Anglais par 

S. Ferrière (Ferrière & Morin-Messabel, 2012)). 
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Les mêmes auteures relèvent que certaines recherches, appliquées dans le champ 

de l’éducation et la psychologie, font état de corrélations, entre l’ennui et d’autres 

phénomènes comme l’absentéisme, la déscolarisation précoce, les comportements 

déviants et la violence ou, encore, de mauvais résultats, à la fois considérés comme 

indices et conséquences de l’ennui à l’école (Farmer & Sundberg, 2010). Cet ennui 

qualifié par les élèves pourrait en réalité être une position de non-engagement dans 

l’activité scolaire permettant d’éviter l’échec, particulièrement pour les populations telles 

que les lycéens et lycéennes de LP. L’ennui, pourrait en plus d’être bien réel une solution 

pour donner forme à une certaine résistance aux adultes et à l’autorité scolaire. 

L’ensemble des travaux précités illustre bien que  l’ennui représente un défi majeur 

dans les écoles : l’ignorer peut conduire à des situations de décrochage scolaire ou de 

déscolarisation ; certains élèves vivant mal leur scolarité ne construisent pas de rapport 

personnel au savoir. 

A l’issue de ce constat, on peut alors logiquement se demander comment se 

manifeste la motivation des élèves et quels en sont les moteurs. 

C. La motivation en classe 

La motivation scolaire est régulièrement évoquée par les acteurs de l’éducation 

pour décrire et prédire la réussite scolaire (Fenouillet, 2001). Elle permet en effet 

d’expliquer les comportements et les résultats scolaires des élèves. L’intérêt porté à la 

motivation est centré essentiellement sur une question : comment favoriser la motivation 

des élèves pour l’école ? 

Selon Vallerand et Thill « le concept de motivation représente le construit 

hypothétique utilisé afin de décrire les forces internes et/ou externes produisant le 

déclenchement, la direction, l’intensité et la persistance du comportement » (Vallerand 

& Thill, 1993). Même si une approche quasi physique de la motivation est ainsi 

présentée, Fabien Fenouillet souligne la richesse de cette définition et y voit le moyen 

de faire le lien entre différentes théories, en les articulant entre elles (Fenouillet, 2001). 

On y retrouve à la fois les notions d’origine de la motivation avec le déclenchement, le 

but souligné par la direction, l’importance relative marquée par l’intensité et son ancrage 

avec la persistance. Cette définition rejoint me semble-t-il celle de Rolland Viau : selon 

lui « la motivation en contexte scolaire est un état dynamique qui a ses origines dans 

les perceptions qu’un élève a de lui-même et de son environnement et qui l’incitent à 

choisir une activité, à s’y engager et à persévérer dans son accomplissement afin 
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De sa compétence 

Persévérance 

Performance Choix De la valeur d’une activité 

Engagement 

Contexte 

Perceptions de l’élève 

Indicateurs Déterminants 

De la contrôlabilité d’une activité 

d’atteindre un but » (Viau, 2000). 

De la définition de la motivation scolaire de Viau découle la notion de dynamique 

motivationnelle expliquée à l'aide du modèle de motivation en contexte scolaire. La 

figure qui suit (Figure 1) présente le modèle de motivation en contexte scolaire élaboré 

par Rolland Viau (Viau, 1994). 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 Figure 1 : Le modèle de motivation en contexte scolaire (Chekour et al., 2015) d’après Viau, R. 
(1994) 

D’après ce schéma, il apparaît que les perceptions que l'élève a de lui-même ont 

une importance majeure sur sa motivation scolaire. Rolland Viau (Viau, 1994) divise la 

perception de l'apprenant en trois déterminants de la motivation scolaire : 

 La perception de la valeur d'une activité : elle désigne le jugement qui est fait par 

l'élève sur l'utilité de l'activité qui lui est proposée.

 La perception de sa compétence à accomplir une activité : elle signifie la capacité 

que l'élève croit posséder pour réussir un cours.

 La perception de la contrôlabilité d'une activité : elle fait référence au degré de 

contrôle que l'élève croit posséder dans le but de réaliser une activité.

D’après ces éléments, pour obtenir la motivation optimale de la part de l’élève, il 

faut que l’activité proposée suscite l’intérêt de l’élève, qu’elle lui semble accessible et 

qu’il puisse, au moins partiellement, exercer un certain contrôle, c’est-à-dire avoir un 

certain degré de choix (par exemple, dans le cas d’une lecture, on peut permettre à 

l’élève de choisir son roman ou le nombre de pages qu’il lira). 

Il ne faut pas non plus négliger le fait que la motivation intrinsèque, c’est-à-dire 

lorsque la tâche est faite pour elle-même, permet des performances supérieures à la 
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motivation extrinsèque, lorsque la tâche est réalisée pour atteindre un but (Guerrien & 

Mansy-Dannay, 2003). Il serait donc préférable que l’activité proposée à un élève 

prenne un sens à ses yeux, ait un intérêt que l’élève peut identifier et auquel il peut 

adhérer. L’efficacité sera meilleure que, par exemple, le simple fait de chercher à obtenir 

une bonne note. 

En conséquence de ces apports, il semble déterminant de proposer des activités 

réunissant l’ensemble de ces caractéristiques afin de déclencher la motivation de 

l’élève. 

Ainsi, les élèves doivent savoir quel est le but de la tâche, quels en sont les effets 

attendus, quels en sont les critères de réussite et quelles sont les difficultés qu’il vont 

rencontrer. C’est ce que l’on peut résumer en affirmant que l’apprentissage doit avoir 

un sens pour l’élève (Meirieu, 2017). 

D. L’attention en classe 

L’attention que l’élève peut accorder à l’activité, au-delà de la motivation, est 

également un facteur essentiel à la réussite. En effet, la classe est en environnement 

qui peut être riche en distracteurs, sources d’obstacles à l’apprentissage. 

Le concept d’attention recouvre une multiplicité de processus (Camus, 1996) 

contribuant par exemple à la focalisation sélective (ou sélection attentionnelle) et au 

maintien de l’attention (ou attention soutenue). Les composantes sélectives de 

l’attention (facilitation du traitement des informations cibles, inhibition du traitement des 

distracteurs) sont aujourd’hui bien mieux connues que les mécanismes de son maintien. 

En effet, si l’attention et tant que faculté de l’esprit à se concentrer sur un objet a pu être 

étudiée et caractérisée, nous en savons moins sur la façon dont cette attention disparaît 

ou sur la façon de ne pas la laisser disparaître même s’il a été mis en lumière que la 

capacité de maintien de cette attention soutenue peut varier d’un individu à l’autre. 

V. Problématique 

La diversification des pratiques pédagogiques au sein d'un même enseignement 

est aujourd'hui évoquée comme une piste pour susciter la motivation des élèves, voire, 

agir sur la réussite. Varier les méthodes, techniques ou activités pédagogiques utilisées 

dans un cours permettrait par exemple de garder l'attention des étudiants et de les faire 

bénéficier des avantages de chaque approche. Peu d’études ont documenté ce sujet, 

et à ce jour, l’une des principales étant intitulée « En quoi la diversité des stratégies 

pédagogiques participe-t-elle à la motivation à apprendre des étudiants ? Étude d’un 
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cas particulier. » (Tremblay-Wragg et al., 2018). Cette étude, certes concluante, ne 

portait que sur un cas, et qui plus est un étudiant et non un lycéen de bac professionnel 

mais ces résultats encourageants méritent d’être transposés afin de maintenir l’attention 

des élèves au niveau le plus soutenu possible. 

L’ensemble de ces apports théoriques, ainsi que le constat réalisé en pratique 

professionnelle mettent en évidence l’intérêt, me semble-t-il fondamental, de la mise en 

place de l’attention, notamment par la motivation. Le choix des supports pédagogiques 

semble permettre une approche motivationnelle chez les élèves par la stimulation de 

leur curiosité : 

 En se rapprochant au maximum de problématique qui leur sont familières 

 En bousculant leurs croyances 

 En apportant de la nouveauté suscitant de l’intérêt 

Ces éléments m’ont amené à orienter cette initiation à la recherche scientifique sur la 

diversification des supports pédagogiques afin de maintenir une attention soutenue des 

élèves avec pour finalité une amélioration de l’apprentissage. 

VI. Méthodologie 

Afin de vérifier l’hypothèse selon laquelle la diversification des supports 

pédagogiques pourrait permettre une attention soutenue des élèves par le 

déclenchement de la motivation intrinsèque, il conviendra de mettre en place avec les 

élèves différentes séances de travail. 

Le choix se portera naturellement sur les enseignements de Prévention-Santé- 

Environnement pour plusieurs raisons : 

 Les élèves ne présentent généralement pas une grande motivation pour ces 

enseignements, non professionnels, qui leurs paraissent souvent éloignés de leurs 

priorités. De plus, avec un volume horaire d’une seule heure hebdomadaire, c’est 

une matière qui leur semble peu importante. 

 Je dispense ces enseignements dans 4 classes différentes de seconde bac pro, ce 

qui permet d’avoir un panel plus large d’élèves et une liberté de choix dans les 

séances expérimentales pour s’affranchir de certains biais expérimentaux comme 

l’heure de la journée. 

 Enfin, la diversité des modules permet d’imaginer un grand nombre de supports 

différents. 

Cette problématique fait intervenir plusieurs variables dans l’étude : 

 Tout d’abord une variable indépendante : plusieurs types de supports sont 

possibles. Dans cette étude, plusieurs supports seront utilisés. Un support « 
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classique » qui servira de témoin où les activités sont présentées à la suite sur 

support papier de façon très conventionnelle et linéaire. A l’opposé, un support 

renvoyant à des activités informatiques et variées. 

 Ensuite une variable dépendante : le comportement de l’élève face à la tâche Le 

comportement des élèves sera analysé grâce à une grille d’observation et à 

l’enregistrement vidéo des séances.  

 L’implication des élèves 

 La concentration (réponses aux distracteurs) 

 La sollicitation de l’enseignant pour d’éventuelles remédiations.  

L’indicateur de performance sera évalué grâce à des QCM formatifs en fin de 

séances et à l’évaluation sommative en fin de séquence. 

Chaque séance devra être clairement explicitée aux élèves, les objectifs et les 

compétences travaillées devront être clairement énoncés, de même que les attendus. 

Afin de palier, en partie au moins, à l’influence des filières sur l’intérêt porté pour 

la discipline, 4 classes de seconde bac Pro seront concernées. A savoir, 1 classe de 

seconde ASSP (Accompagnement Soins et Services à la Personne), 1 classe de 

seconde GA (Gestion, Administration), une classe de seconde MHR (Métiers de 

l’Hôtellerie et de la Restauration) et enfin, une classe de seconde MRC (Métiers de la 

Relation Clients). 2 classes étant en demi-jauges en raison de la situation sanitaire, 6 

groupes seront constitués selon le modèle suivant. 3 groupes travailleront la séquence 

réalisée sur la base d’un modèle conventionnel et de manière individuelle, 

exclusivement sur papier. Les 3 autres groupes la séquence avec des activités plus 

variées et des activités en binômes 

La distribution en fonction des groupes a été réalisée dans l’optique de répondre 

aux deux critères suivants : 

 Les groupes de la même classe ne réalisent pas la même séquence  

 Le nombre d’élèves par groupe est le plus homogène possible  

 

Séquence papier exclusivement 
(Groupe A) 

Séquence avec supports variés 
(Groupe B) 

Classe 2MHR (10 élèves) Classe GA (15 élèves) 

Classe 2 ASSP Groupe A (16 élèves) Classe 2 ASSP Groupe B (15 élèves) 

Classe 2 MRC Groupe A (16 élèves) Classe 2 MRC Groupe B (14 élèves) 

42 élèves au total 44 élèves au total 

La séquence portera sur le module A2 de l’enseignement de PSE :  
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 Les rythmes biologiques - Le sommeil. 

Ce module vise à démontrer l’incidence des rythmes sociaux sur les rythmes 

biologiques et leur impact sur la santé de l’individu. En particulier, l’étude du sommeil et 

de ses principaux rôles permet de comprendre la nécessité d’adopter un mode de vie 

favorisant un sommeil récupérateur (BO PSE, SECONDE BAC PRO) 

 Objectifs ciblés Notions clés associées 

S1 

Identifier la fréquence d’un rythme 

biologique à partir d’un document 

descriptif ou scientifique. 

 Rythmes biologiques 

 Cycle 

 Fréquence d’un rythme biologique 

Présenter les rôles des principales 

phases d’un cycle du sommeil. 

 Phases du sommeil 

 Récupération physique 

 Récupération mentale 

S2 

Repérer les facteurs qui influencent 

les rythmes biologiques comme le 

sommeil. 

Présenter les conséquences d’une 

désynchronisation des rythmes 

biologiques sur la santé de l’individu, 

sa vie sociale et professionnelle. 

 Rythme social 

 Synchronisation / désynchronisation 

 Horloge biologique 

Expliquer la réglementation 

appliquée 

au travail de nuit. 

 Compte professionnel de 

prévention 

 Règlementation 

 

Proposer des mesures 

pour améliorer la qualité 

du sommeil. 

 Hygiène du sommeil 

 

 

La séquence complète est réalisée sur deux séances. La situation déclenchante 

et la synthèse en fin de séquence sont communes dans les deux modèles de 

séquences. 

A la fin de chaque séance, un QCM formatif, sera proposé aux élèves afin de 

vérifier les notions retenues lors de la séance. Dans le cas des supports papiers, ce 

QCM seront sur une feuille libre. Dans l’autre cas, un jeu réalisé à l’aide de l’application 

Kahoot est utilisé. Les résultats de ces QCM seront convertis en une note sur 20 afin 
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de permettre de comparer la performance des élèves 

Une évaluation sommative sera également réalisée en fin de séquence. Afin de 

comparer objectivement l’efficacité des séances, les deux évaluations seront identiques 

et sur format papier exclusivement. 

Le degré d’attention des élèves sera évalué à l’aide d’une grille d’observation de 

leurs comportements durant les séances 

VII. Résultats 

A. Notes aux différentes évaluations 

Afin de pouvoir comparer les résultats entres les différentes classes et les 

différents groupes, toutes les évaluations sont ramenées à une note de 20 

Exemple : 

 Résultats des élèves du groupe A sur les QCM 1  

16 bonnes réponses possibles, valant 16 points. Note sur 16.  

Les mêmes résultats sont ramenés sur 20 selon la formule suivante :  

���� ������é� =
Note ∗ 20

16
 

 
 

Nous ne nous attacherons qu’aux moyennes de moyennes de classes. 
 

Les valeurs numériques des 3 tests sont présentés dans le tableau 2 

  Notes / 16 Notes / 20 
 Classes MHR ASSP A MRC A  GA ASSP B MRC B  

E
lè

ve
s
 

E1 10 8 13  12,5 10 16,25  
E2 12 12 15 15 15 18,75 
E3 11 12 Abs 13,75 15 Abs 
E4 5 10 10 6,25 12,5 12,5 
E5 8 14 8 10 17,5 10 
E6 7 Abs 9 8,75 Abs 11,25 
E7 12 8 7 15 10 8,75 
E8 14 10 Abs 17,5 12,5 Abs 
E9 13 14 6 16,25 17,5 7,5 
E10 9 12 12 11,25 15 15 
E11  12 9  15 11,25 
E12  15 12  18,75 15 
E13  9 15  11,25 18,75 
E14  8 7  10 8,75 
E15  15 14 MM  18,75 17,5 MM 
E16  14 13 ETM  17,5 16,25 ETM 

 MC 10,10 11,53 10,71 10,78 12,63 14,42 13,39 13,48 
 ETC 2,85 2,56 3,10 0,72 3,56 3,20 3,87 0,90 

MC = moyenne de classe ; MM = Moyenne des MC ; ECC = écart type Classe ; ETM = écart type des MC 
Tableau 1 : Exemple de correction des notes élèves au QCM 1 sur le groupe A 
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Le graphique 1 présente la comparaison des moyennes des groupes complets A 

et B en fonction des trois évaluations. QCM1, QCM2, Evaluation Sommative (ES). 

Il semble que dans les 3 cas, le groupe B constitués de 3 groupes d’élèves ayant 

travaillé avec les supports différenciés, ait mieux réussi les évaluations que le groupe 

A, et ce même en tenant compte des barres d’erreur (graphique 1).  

 

Il est intéressant d’observer les moyennes des deux premiers trimestres de ces 

groupes d’élèves afin de s’assurer que cet écart ne soit pas dû à une différence de 

niveau des 2 groupes (graphique 2).
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Graphique 1 : Comparaison des moyennes de groupe en 
fonction de l'évaluation

Groupe A Groupe B

 Groupe A Groupe B 

 Moyenne Ecart-Type Moyenne Ecart-Type 

QCM1 13,48 0,90 15,5 1,12 

QCM2 12,6 1,2 14,3 1,1 

ES 12,8 1,03 13,6 1,5 

Tableau 2 : Moyennes des moyennes de groupes 
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Même si prises séparément les moyennes trimestrielles de classe de chaque 

sous-groupe présentent une hétérogénéité, les moyennes des moyennes de chaque 

groupe sont très similaires sur les deux trimestres. Ceci permet de nous assurer une 

certaine viabilité des résultats obtenus lors de ces évaluations quand à l’a possibilité de 

comparer les deux populations.  

B. Comportements des élèves durant les 
séances 

Le comportement des élèves a été évalué selon une grille d’observation. Une 

caméra placée dans la salle de cours a permis de revenir sur les séances afin de 

qualifier ce comportement. Il m’était impossible d’appliquer la grille à tous les élèves 

même en revisionnant les vidéos prisent au cours des séances. Les comportements 

sont notés de 1 à 4, 4 étant la note la plus défavorable 

J’ai donc choisi de me limiter à 5 élèves par classes selon les profils suivants : 

 1 élève habituellement particulièrement Agité 

 2 élèves qui suivent le cours et participent activement 

 1 élève attentif mais qui participe peu 

 1 élève très motivé 
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Graphique 2 : Comparaison des moyennes trimestrielles de 
groupe

Groupe A Groupe B
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13 items sont pris en compte ce qui implique une note allant de 0 à 39. 

Les résultats sont présentés dans le tableau 3 et le graphique 3 

 

 

Au vu des résultats portant sur l’attention des élèves, malgré une nette différence 

sur l’élève le plus agité, la variation d’attention des autres élèves semble beaucoup plus 

nuancée. Ces résultats ne sont que le reflet d’un élève pas groupe classe et ne 

constituent pas un échantillon représentatif. On peut cependant supposer que le fait de 

diversifier les supports permette aux élèves les plus agités de se refocaliser sur le cours 

un peu plus régulièrement. 

 Pour le groupe A, sur les 3 classes  

Suite aux résultats obtenus lors de cette étude, l’utilisation de supports variés 

semble intéresser d’avantage les élèves et leur permettre une meilleure réussite par le 

biais d’une attention plus soutenue, tout au moins d’une moindre monotonie qui leur 
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Graphique 3 : Evaluation de l'attention des élèves

 Groupe A GROUPE B 

 E1 E2 E3 E4 E5  E1 E2 E3 E4 E5 

MH2 31 12 14 7 3 GA 25 10 11 3 1 

ASSP A 27 9 11 2 2 ASSP B 22 11 10 8 3 

MRC A 29 16 18 4 3 MRC B 18 12 14 8 3 

Moyenne 29,00 12,33 14,33 4,33 2,67  21,67 11,00 11,67 6,33 2,33 

Ecart 
Type 2,00 3,51 3,51 2,52 0,58  3,51 1,00 2,08 2,89 1,15 

Tableau 2 : Moyennes des moyennes de groupes 
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permet de refocaliser leur attention plus régulièrement sur le cours. 

 Ces résultats, bien que peu représentatifs et à prendre avec du recul, semblent 

indiquer que la diversification des supports favoriserait la maintien de l’attention des 

élèves et serait bénéfique à leurs apprentissages.  

VIII. Discussion des résultats 

L’objectif de ce travail de recherche était de montrer l’impact que pouvaient avoir 

les supports pédagogiques utilisés en classe sur l’attention soutenue des élèves. On 

pouvait s’attendre à ce que l’attention des élèves soit meilleure lorsque l’on varie les 

activité et que nous leur proposons des supports de travails variés. Si les résultats des 

élèves semblent aller dans ce sens, l’effet sur leur attention paraît plus nuancé. Cette 

seconde observation n’est cependant représentative que d’un élève par catégorie 

choisie et par classe. Le choix de l’élève peut être contesté de même que la signification 

de ce résultat. Il eut été très intéressant de pouvoir comparer l’effet de 2 séquences 

différentes sur le même élève afin d’en observer les effets sur son comportement. 

Néanmoins, la mise en action des élèves à partir d’activités diverses semble les motiver 

d’avantage qu’une activité d’analyse de documents sur un support papier.  

De plus, il apparait que quel que soit le support, les élèves motivés et intéressés 

réussissent la tâche à réaliser, contrairement aux élèves non motivés et peu intéressés. 

Par conséquent, les profils des élèves correspondent au modèle théorique proposé qui 

suscitent que la motivation entrainait un comportement attentif et donc un bon 

apprentissage (Chekour et al., 2015). Ce dernier a pu être vérifié 

au travers des évaluations, qui ont montré une meilleure acquisition des connaissances 

avec des supports de travail diversifiés pour le groupe B. Ces résultats sont à considérer 

sous réserve de tests statistiques supplémentaires. En effet, l’expérience a été mise en 

place seulement dans deux deux groupes d’une quarantaine d’élèves et seulement 

durant deux séances de cours. Il serait donc nécessaire d’étendre l’expérimentation à 

d’autres classes du même niveau, ainsi qu’à des classes de niveaux différents et, 

surtout, d’inverser la proposition de support entre le groupe A et le groupe B afin de voir 

si les résultats s’inversent. 

Ceci permettrait de voir à plus long terme l’impact du support utilisé dans une 

action pédagogique sur l’attention soutenue des élèves. Il serait également intéressant 

de voir les effets que pourraient avoir d’autres types de supports, tels que des 

expositions, des sorties sur le terrain, un jeu pédagogique sur une séance complète sur 
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l’attention des élèves. 

N’oublions pas que toutes ces classes (à l’exception des 2 classes hybrides 

présentiel / distanciel) n’ont pas cours aux mêmes horaires. Or, notre degré d’attention 

est sous l’influence de multiples facteurs qui varient de façon cyclique. Il dépend 

notamment des heures de la journée, des périodes de la vie, mais aussi de ce que l’on 

consomme (caféine, alcool, drogue…).  

Les résultats obtenus lors de cette recherche expérimentale doivent donc 

également être complétés par d’autres tests qui feront varier les moments de la journée.  

Rappelons que pour être attentif, il est nécessaire d’être dans un état d’éveil 

suffisant. Pour cela, les individus mettent en place des stratégies de lutte contre la perte 

d’attention, et portent alors leur attention sur des éléments de leur environnement 

proche. Ils sont ainsi détournés de la tâche en cours. Ce mode de fonctionnement se 

retrouve chez les élèves, qui peuvent dans ce cas se montrer agités, dissipés, pour 

rester en état d’éveil. Toutefois, sous la menace d’une sanction de la part de 

l’enseignant, l’élève peut s’arrêter, mais son esprit risque de s’embrumer et ainsi perdre 

son état de vigilance. Des recherches31 récentes ont montré que la maturité 

neurologique était impliquée dans les processus attentionnels. C’est pour cette raison 

qu’on ne peut pas attendre d’un enfant un niveau d’attention aussi élevé que celui d’un 

adulte. Néanmoins, travailler son attention, afin de résister aux distractions alentour et 

augmenter sa concentration est tout à fait possible. En classe, l’enseignant peut 

proposer à ces élèves de travailler en binôme sur une tâche à réalisée alternativement. 

Un enfant commence par faire la tâche, et l’autre vérifie la qualité de réalisation de son 

camarade. Il est important d’aménager un environnement propice à la focalisation de 

l’attention en classe. Cela nécessite des changements fréquents d’activité, avec un 

roulement des activités routinières et des activités appelant une forte implication de 

l’attention. 

IX. Conclusion 

Ainsi, cette recherche expérimentale avait pour objectif principal de mettre en 

évidence l’impact des différents supports utilisés en classe sur l’attention soutenue des 

élèves. Elle se centrait en particulier sur la comparaison entre l’utilisation de supports 

diversifiés en comparaison d’un papier. L’étude a été mise en place sur une séquence 

de 2 séances afin de pouvoir comparer les performances des élèves ainsi que leur 

comportement suivant le support pédagogique utilisé.  
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Les résultats de l’expérimentation ne sont pas tous en faveur d’une meilleure 

attention avec l’utilisation de supports variés. En effet, si les résultats obtenus par les 

élèves semblent significativement meilleurs dans ce cas, l’analyse de leurs 

comportements ne paraît pas influencer l’attention de manière générale. 

Puisque les activités mises en place avec un support informatique ont de moins 

bons résultats que les activités réalisées à partir d’un support papier. 

Néanmoins, à l’heure du numérique, il apparait que l’accès à des supports variés 

stimule d’avantage les élèves. La diversité des activités proposés « casse » une routine 

qui trop souvent ennuie les élèves ce qui aurait pour effet d’améliorer au moins leur 

curiosité. 

Les conditions expérimentales n’étant pas optimales, les résultats et les 

conclusions de ce travail de recherche sont sujet à débattre.. 

A la vue de ces résultats Il serait donc nécessaire de réitérer cette étude sur un 

plus grand nombre de classes et de séances, afin d’être recevable sur le plan 

scientifique. La mise en place de cette étude a permis de mettre en évidence la difficulté 

à évaluer l’attention d’un individu. Cependant, l’élaboration d’une telle recherche 

expérimentale fût une expérience enrichissante pour ma future pratique professionnelle 

en tant qu’enseignant. 
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A. Autorisation de filmer 

 
 
 
 
 
 
 
 
 

 

Désignation du projet audiovisuel 

Projet pédagogique concerné : Projet « de recherche pédagogique » 
Finalité : Les données collectées serviront à une recherche universitaire sur le déroulement de 
séances d’enseignements dans diverses conditions. Les données ne seront pas diffusées et 
elles seront intégralement détruites à la fin de l’étude (fin de l’année scolaire 2020-2021). 

Nom et adresse de l’établissement : Ecole : Lycée Pontarcher ; 4 Place Jacques Brel – 70000 
Vesoul 

Titre de l’œuvre, si applicable : Néant – Aucune ouvre ne sera produite 

Modes d’exploitation envisagés 
 

Support DuréeÉtendue de la diffusion Prix 

 
       En ligne 

 
10 ans

       Internet (monde entier) Extranet Intranet 

       Précisez le(s) site(s) : Aucun site 

 
à titre 
gracieux 

       DVD  ......................................................................  

 
 
       Projection 
collective 

 

 
10 ans

       Usage collectif dans les classes des élèves 
enregistrés 

       Autres usages institutionnels à vocation éducative, 
de formation ou de recherche 

       Usages de communication externe de l’institution 

 

à titre 
gracieux 

  Autre 
(précisez) 
Recherche 
Universiataire .... 

 
6 mois 

Usage institutionnels à vocation éducative, de 
formation ou de recherche. Seul l’enseignant visionnera 
les enregistrements afin de collecter des données de la 
séance de classe 

 

 
Consentement de l’élève 

     On m’a expliqué et j’ai compris à quoi servait ce projet. 

     On m’a expliqué et j’ai compris qui pourrait voir cet enregistrement. 

et je suis d’accord pour que l’on enregistre, pour ce projet,             mon image         ma voix.  
 

       Madame Monsieur Date et signature de l’élève mineur concerné 
par  

Nom de l’élève :............................................... 
l’enregistrement : 

Prénom :..........................................................  

Classe : ...........................................................  

Autorisation d’enregistrement de l’image/de la voix 

(personne mineure) 

La présente demande est destinée à recueillir le consentement et les autorisations nécessaires dans le cadre 

du projet spécifié ci-dessous, étant entendu que les objectifs de ce projet ont été préalablement expliqués 

aux élèves et à leurs responsables légaux 
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Autorisation parentale 
 

Vu le Code civil, en particulier son article 9, sur le respect de la vie privée, Vu le Code de la propriété intellectuelle, 

Vu le consentement préalablement exprimé par la personne mineure ci-avant, Vu le Règlement Général sur la Protection des 

Données (EU) 2016-679, 

La présente autorisation est soumise à votre signature, pour la fixation sur support audiovisuel et la 

publication de l’image et/ou de la voix de votre enfant mineur dont l’identité est donnée au 

paragraphe 3, ci–avant, dans le cadre du projet désigné au paragraphe 1 et pour les modes 

d’exploitation désignés au paragraphe 2. 

Cet enregistrement de l’image/la voix du mineur que vous représentez sera réalisé sous l’autorité de 

(nom du producteur ou du bénéficiaire de l’autorisation/statut juridique/adresse) : …………………… 

……………………………………………………………………………………………………………………………… L’enregistrement 

aura lieu aux dates/moments et lieux indiqués ci-après. 

Date(s) d’enregistrement : ………………………………………………. 

Lieu(x) d’enregistrement : ………………………………………………… 

Le producteur de l’œuvre audiovisuelle créée ou le bénéficiaire de l’enregistrement exercera 

l’intégralité des droits d’exploitation attachés à cette œuvre/cet enregistrement. 

L’œuvre/l’enregistrement demeurera sa propriété exclusive. Le producteur/le bénéficiaire de 

l’autorisation, s’interdit expressément de céder les présentes autorisations à un tiers. 

Il s’interdit également de procéder à une exploitation illicite, ou non prévue ci-avant, de 

l’enregistrement de l’image et/ou de la voix du mineur susceptible de porter atteinte à sa dignité, sa 

réputation ou à sa vie privée et toute autre exploitation préjudiciable selon les lois et règlements en 

vigueur. 

Dans le contexte pédagogique défini, l’enregistrement ne pourra donner lieu à aucune rémunération 

ou contrepartie sous quelque forme que ce soit. Cette acceptation expresse est définitive et exclut 

toute demande de rémunération ultérieure. 

Je soussigné(e) (prénom, nom) : ……………………………………………………........................................... 

déclare être le représentant légal du mineur désigné au paragraphe 3. 
Je reconnais être entièrement investi de mes droits civils à son égard. Je reconnais expressément que 
le mineur que je représente n’est lié par aucun contrat exclusif pour l’utilisation de son image et/ou de 
sa voix, voire de son nom. 

Je reconnais avoir pris connaissance des informations ci-dessus concernant le mineur que je 

représente et donne mon accord pour la fixation et l’utilisation de son image et/ou de sa voix, dans 

le cadre exclusif du projet exposé et tel qu’il y a consenti au paragraphe 3 :  OUI            NON 

Pour exercer vos droits 
 

Conformément à la loi « informatique et libertés » du 6 janvier 1978 modifiée par la loi 2018-493 du 20 

juin 2018 et au Règlement européen n°2016/679/UE du 27 avril 2016 sur la protection des données, 

vous bénéficiez d’un ensemble de droits concernant vos données personnelles que vous pouvez 

exercer auprès de [Fonction et coordonnées (personne ou services) de l’établissement pour l'exercice 

des droits et du délégué à la protection des données de l’académie en écrivant à : 

Rectorat de l’académie de Besançon : 

À l'attention du délégué à la protection des données (DPD) 

10 rue de la Convention - 25030 BESANCON Cedex Courriel : dpd@ac-besancon.fr ou 
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dpd@ac- dijon.fr 
 

Réclamation auprès de la CNIL 

Toute personne estimant que le droit à la protection des données n’est pas assuré, peut introduire une 

réclamation auprès de la Commission Nationale de l’Informatique et des Libertés (CNIL), 3 Place de 

Fontenoy – TSA 80715 – 75334 PARIS CEDEX 07 
 

Fait en autant d’originaux que de signataires. 

 
 
  

Le (date) : ……………………………… 

Signature du représentant légal du mineur : Fait à : …………………………………… 
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B. Grilles d’observables comportementaux 

 

 Elève 1 Elève 2 Elève 3 Elève 4 Elève 5 
Niveau (- à +) 0 1 2 3 0 1 2 3 0 1 2 3 0 1 2 3 0 1 2 3 

Inattentif 

Discute avec son 
voisin d’autre 
chose que du 
travail à faire 

     

Se retourne, ne 
regarde pas la 
tâche à faire 

     

Regarde dans le 
vague ou par la 

fenêtre 

     

Fais autre chose 
que le travail 

demandé 

     

Difficulté à 
s’organiser et à 

planifier 
son travail 

     

Hyperactif 
Comportement 
agité, ne peut 
s’empêcher de 
bouger sur sa 

chaise 

     

Tendance à faire 
du bruit en classe 

en jouant avec son 
matériel et 

dérange les autres 
élèves 

     

Se déplace dans la 
classe sans 
autorisation 

     

Impulsif 

Pose des questions 
non 

pertinentes, sans 
rapport avec le 

travail à faire, ou 
déjà posées 

     

Interrompt les 
autres élèves 

     

Répond sans 
réfléchir 

     

Incapable de 
répéter la consigne 

du 
travail à faire 

     

A fini avant la fin du 
temps imparti 
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C. Exemple de QCM Kahoot (questions 
identiques sur format papier) 

 

 

QCM sur un total de 9 question pour 16 bonnes réponses 
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D. Séquence conventionnelle   
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E. Séquence diversifiée 
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36  

 
  



37  

F. Evaluation sommative 
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Résumé : 

Ce mémoire explicite la mise en place de supports diversifiés en classe de PSE 

afin d’observer l’impact de ceux-ci sur l’attention des élèves. 

La comparaison de deux groupes d’élèves utilisant, pour le premier un support 

conventionnel sur papier et pour le second des supports diversifiés (vidéos, kahoot, 

brain-storming) s’intéresse à l’impact qu’un tel dispositif peut avoir sur les différentes 

dimensions de l’engagement chez les élèves. Il porte sur l’observation de leurs résultats 

et de leurs comportements.  

Les résultats montrent une meilleure réussite aux évaluations malgré un 

comportement sensiblement identique durant les séances de cours mais ils doivent 

cependant être considérés avec un certain recul compte tenu de faible panel 

d’éxpérimentations. 

Mots-clés : diversification des supports, attention, réussite 

 

Abstract:  

This work explains the implementation of diversified supports in PSE class in 

order to observe the impact of these on the attention of students. 

The comparison of two groups of students using, for the first a conventionals 

activities wrote on paper and for the second a number of diversified activities (videos, 

kahoot, brain-storming) is interested in the impact that such a practice can have on the 

different dimensions of student engagement. It is about observing their results and 

behaviors. 

The results show a better success in the evaluations despite a substantially 

identical behaviours during the course sessions but may be interpretated precautionary 

in reason of a few panel of experimentation.  

Key-Words : diversification of media, attention, success 


